
P6 E L LET 1E R

le'5scr s5e,'eiflelt - mi1 îpen trop1 nombre dle fois - pour peser
les z.1eti<)I, 111^111v les p)hi., insignifiantes, dles eoîîfrèr-es aî leurs
rapports jorair.avec la clientèle ('t les auitres praticiens, 1)'1111
an1tre< (te, chacunll s'enl fa:ou e e uirasse dont il trnené
muent nio yen <le se couvrir.

I )oîxoli~i néclcae !(Cela vent parfois d ire :'A touit miii let,
*J m'ierte te-; égards, ofee tandis que le code, entendu à ilion

"Plis. 1 îc1ivt tout ce (Ille je vouidrai ia tou n ldroit "

I )onoloîciullieille Voici 1(.; deux Illot-Z bien h1idsý qui n ious
1'b 1< Wlles (5ii<' ct~s lcZ utialveil lances, le., iéehaneetés dle

nios- tonf rères . . . . .

1 >eontolog..ic llé(dicale x- X 1' peroit-oui1 pas là les deux luis jolis

lx t il ut' qtn<Ui m ci)iatetav( e des daess'e voix (I le 1vî
venijr, lnotr(' ef1c <mil(s('eml n('.ot re pro>î l, notre dévOuemtemî(I t Vis-

-ms les aure I.1I.~

Ali fond, vous, savez, rien d'aiiuîusant èomîîimîe La eonstataliion des
falts; sukivýanIts: Très ram-es (euix quii s'%aecusent d'avoir violé 11u
iota du1 cIode de déouîtolocie assez ra e(eux quli, accs e', e ~
défenidenit pas aivec 'lintimie -assurianIie d'av'oir raison -, bien îuoini

rares cex qui ne trouve'nt pas de nomîbreux péchiés de ~î -~ît

c'ivt',,lre< ('liez leurs '' chers confr'ères (,slnî'nn er'îomtr
(le si piètre's rens au sein de la, famille imédicale

Il11 s pas lnecee-.aire d'observer très profondément, iii ig
temips, pouir se rendrie compte de l'exactitulde dle cet avant ~ Le

mil<l('lIapc~tout, iic ) Pu1 ])]i., int iii minifs natu r'. 11qe

le, :autres vivants

Les vrai,; codes de détntologie existent-ils
On a bient(1(l 1e ar'tieles, pour 'î'rtaineos >oeietes, îm io-itlieres

«t puis. . . . un m p'rint. ... et c'est tout.

Le 1)r' Sur-led, (le Pariîs. vient (le nie remnettr'e, à titre' grîcl(ieuiX
dI'boiiiiunaýge d'auiteur, son dernuer ouivrage dont je voudraiîZ voila

1)ailer un peu.

Le Dr Siirbled. e-;t très répandu. Les lecteuirs (je cet art iole ont

dû fip armcorir quielquiesý-uns (le ses cnivrages. Son dernier voliumO1

est. le cinquantième. La niote dloin ante de, touite sOuoer

dtonne l'excellente impression, quie l'auteur est, uin Ihommîe dr'oit, qui

traite avec honnêteté des sujiets (ont les phis1 sgrandsz écrivains-

nion les mloinis pervers souvent - se servenit pour éllollvoeil 1e3
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